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. près de Saint-Denis 

Où iront les 112 postes de profs? 

Le bacc. en danse toujours paralysé 
«Les professeurs et chargés 

de cours en danse travaillent 
ni plus ni moins que leurs 
confrères de sociologje ou de 
toute autre discipline.» Partant 
de ce postulat, M. Nicolas 
Buono, doyen adjoint à la 

· gestion des ressources, rap
pelle qu'à l'UQAM, un cours d~ 
trois crédits compte 4~ heures 
et non 90, et que l'Université se 
doit de respecter les termes de 
la convention collective-qui la 
lie au SCCUQ. D'où l'offre -
finale faite à la direction du 
Regroupement concerné en 
vue de régler le conflit qui 

paralyse le module de danse 
depuis deux semaines; rappe
lons que quatre chargés de 
cours et autant d'accompagna
teurs ont cessé leurs activités 
au terme des 45 heùres inscri
tes à leur contrat; depuis, les 
étudiants boycotten.t l'ensem
ble des cours et occupent des 
locaux. Pour les 45 heüres 
restantes prévues au syllabus 
des cours techniques, la Ges
tion propose des contrats 
d'auxiliaire d'enseignement 
payés 11.75$ l'heure, ce qui a 
été rejeté pa~ les chargés de 
cours; q~nt aux accompa-

Nouvel exécutif du SCCUQ 

gnat.eurs, ils pourraient béné
ficier d'un supplément de 30 
heures sur la base d'un salaire 
horaire de 11 . 75$. La direction 
du Regroupement a procédé 
au recrutement de personnes 
intéressées à signer de tels 

·contrats, lesquelles, théori
quement, entreraient en fonc
tion dès cette semaine. 
- Par ailleurs, les étudiantes 
et étudiants en danse se sont 
prononcés jeudi dernier, en 
assemblée modulaire, pour le 
maintien des moyens de pres-' 
sion. Et ce, tant que les parties 
concernées ne leur fourniront 
pas un certain nombre de 
garanties, parmi lesquelles: 
l'embauche des nouveaux en
seignants à titre de chargés de 
cours, des précisions relatives 

... à leur compé.tence, au nombre 
Lors de leur dernière assern-. est èofh1?os'i des fliémbtes d'heures de cours qui seront 

blée générale, les membres du suivants: Mme Mar:ie-Claire· · dispen'sés, etc. «Nous n'en 
SCCUQ ont élu · un nouvel Chouinard (1ère vice-présid~n- sommes pas à défendre le 
exécutif, à l'exception d'ul'I te); M. • Candide Ct)arest (2e salaire des parties au confl it, 
président. Ce dernier poste a ' vTce-président); M. Stéphane précisent-ils dans un commv
étécomblé récemment par une · Giraldeau (secrétaire}; M. Luc niqué, mais bien une qualité 
décision du conseil syndical: Favreau (trésorier); M: David d'enseignement qui nécessite 
M. Robert Sweeny a été Olesik (responsable de l'infor- six heures/semaine de cours 
désigné comme présiden_t et mation); M. Laurier Girouard techniques de même nature, 
représentant à la commission (responsable à la mobilisa- donc avec le même professeur 
des études. · tion). et accompagnateur». 

Outre M. Sweeny,, l'exécutif C.G. 

be 27 mars à l'UQAM 
\. 

Une journée de ·solidarité à l'heure 
des élections salvadorien-nes 

La veille même des élections 
qui se dérouleront dans un 
Salvador à feu et à sang, une 
Journée communautaire de 

1 solidarité se tiendra à l'UQAM. 
L'événement s'adresse non 
seulement à la collectivité 
universitaire, mais à tous ceux 
que le drame salvadorien .ne _ 
laisse pas indifférents. Une 
initiative intermodulaire, con
crétisée à l'aide d'une subven
tion de 2500$ des services 
c·ommunautaires, accordée 
dans le cadre des projets PAC. 

Le noyau organisateur 
compte une dizaine d'étu
diants, issus des modules de 
géographie, histoire, ph,iloso
phie, science politique, scien
ces religieuses, travail social, 
urbanisme. Tous sont mem
bres a·ctifs du comité UQAM
Salvador, de même que cer
tains professeurs et chargés 
de cours de divers· départe
ments. 

Au programme, ce samedi 

27 mars: 
. Deux séries de quatre 

ateliers portant sur autant de 
thèmes: la répre_ssion; l'inter-

vention américaine et la politi
que canadi~nne: le mouve
ment des femmes en Amérique 
centrale; les stratégies et 
alternatives des forces d'oppo
sition. · Sont attendus, entre 
autres participants : Pierre 
Godberger, du Tribunal perma
nent des peuples -à Mexico; 
Gabriel Regallet, d'Amnistie 
internationale; Swend Robin
son, député néo-démocrate en 
Colombie-Britannique; Pierre 
Saint-Germl:lin, journal La 
Presse. 

Une manifestation esf 
prévue à 14h30, appelée par· le 
comité Montréal-Salvador. 

. Vers 16 heures, projection 
de films et de vidéos, . parmi 
lesquels «La révolution · ou la 
mort» ·et «Le Salvador, le 
peuple vaincra». · 

. En clôture, une soirée 
culturelle sur la Grande place 
du pavillon Jasmin, où plu- . 
sieurs artistes québécois et 
latino-américains sont con-
viés. . 

Une brochure d'inform13tion, 
préparée par le comité UQAM
Salvador, sera diffusée à cette 
occasion; le thème: la répres
sion dans les milieux d'ensei
gnement dars ce pays. D'ici là, 
les personnes fréquentant l'U
niversité seront invitées à 
signer une pétition à l'adresse 
du gouvernement canadien, 
dénonçant la tenue de. cette 
«farce électorale» le 28 mars, 
au Salvador. 

C:G. 

Le consefl d'administration études et men.tionnait que son 
du mardi, 23 mars, va-t-il projet «était rationnel, équita- · 
entériner la proposition de la ble et équilibré». 
commission des études sur la Ledit projet n'a pas· fait une 
répartition des nouveaux pos- belle unanimité à la dernière 
tes de professeurs pour l'an- commission des études. C'é
née 1982-83? Ou va-t-il ; à son tait . d'ail leurs à prévoir, le 
tour, proposer un autre parta- même scénario se répète cha
ge du gâteau? que année. Mais, cette fois, 

En tout, 112·nouveaux pos- les débats ont été particuliè
tes· de professeurs réguliers rement longs. Et le projet de la 
sont à répartir, plus 17 postes sous-commission a ét~ rejeté. 
de professeurs substituts. Un autre projet a été mis sur la 

Les postes n'ont été ouverts table par un professeur corn
que le 1er février ~982 par le missaire. Battu lui aussi. En
conseil d'administration; la fin, un troisième projet présen
sous-commission des res- . té par un professeur fut adopté 
sources chargée de préparer à sur division des voix (6 pour, 4_ 
l'intention de la commission contre). 
des études un projet de réparti- Fatalement, ce projet retire 
tion a déploré le «caractère aux uns ce qu'il donne aux 
précipité dans lequel elle était autres. Et vice-versa .. .- Corn
forcée d'agir». Cependant, la ment les départements et le 
sous-commission a dit s'être conseil d'administration le re
conformée aux objectifs sou- cevront-ils? 
haités par la commission des 

Répartition des postes 
proposée-par la CE au CA · 

Départements ,, Postes 
réguliers 

Postes . 
desubstltufs 

Arts pla~tiques . 
Design 
Histoire de l'art · 
Musique 
Théâtre.et danse 
Kinanthropologie 
Sciences de 
l'éducation 
Communicati9ns · 
Etudes littéraires 
Linguistique 
Chimie · 
Mathématique$ 
Physique 
Sciences 
biologiques 
·Sciences de la 
terre 

9 
1 
1 
6 

5 

2 
2 

1 
8 
1 
3 

1 

1 
28 

1 

3 / 

l 
2 
-

1 -

H.S. 

Etudes urbaines 
Sciences · 
administratives [la suite en page 2] 

---------~ ---·-

CE COUPON EST VALIDE SUR-TOUS LES JEANS, 
CORDUROY ET JACKETS JEANS 

A PRIX REGULIER, 
AUX MAGASINS SUIVANTS: . 

• 
818 est, Ste-Catherine 
Montréal, Québec 
Tél. 843-3975 

1 bon d'achat 
_par article 

1 bon d'achat 
par article 

1729, Bourgogne . 
Chambly, Québec 1. · 

653-5654 

VALIDE JUSQU'AU 27 MARS 82 

-Bon d'achat ,~e 
~ - ------ -----. -. --- ----- ----~ - - .J 
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Contrat collectif · FTQ7Caisse Pop 
Ces jows derniers avait l ieu 

la s ignature de la 1re conven
tion collect ive entre la Caisse 
populaire de l'UQ~M. ratta
chée à la- Fédération des· 
caisses Desjardins de Mont
réal et de l'Ouest du Québec, et 
le Syndicat des employés 
professionnels et de bureau, 

,, 

local, 57, CTC-FTQ. 
Les sfgnatajres pour la par

tie syndicale sont, de gauche à 
droite, Mme Danielle Allard, 
vice-présidente; M. Claude 
Boulard, conseiller technique 
FTQ; Mme Colette Couture, 
présidente. Pour la partie 
patronale: M. R~bert_ Teasda-

Je, relations protessionnelles 
de la Fédération; M. Kenneth 
Earl, directeur de la caisse, et 
son président, M. Michel Meil
leur., 

La convention va du 1er 
janvier 82 a1:1 31 décembre 84 et 
touche une quinzaine d'em

. ployés-es. 

Concert 
pour-tous 
' Au local 3445 du pavillon de 

musique (1600 rue Berri, 3e 
·étage), l'Ecole préparatoire de 
musique de l'UQAM présente 
le 27 mars à 14 heures un 
concert avec des étudiants des 
classes de .violon et de p iano 
dirigées-par Simonne Martin et 

. ·c Iàuqe Hamel. · L'entrée , est 
libre. 

CHARCUTERIES FROMAGES 
ÉPICERIES FINES - PÂTISSERIES 

' - BIÈRES ET VINS -

Pour -v·os rep.as à emporter 
- • Oasse:..croûte toutes sortes • 

• . Buffets froids .• Sou's-maril"'.IS .variés • 
POUR VOS DÉGUSTATIONS DE VINS, FROMAGES 

ET BUFFETS FROIDS, CQNSUL TEZ DIOGÈNE 

TÉL.: 843-3555 

Station de métro Berri Demontigny 
--- Direction_ sortie Ste-Catherine 

économiques 
.. Sciences 

comptables 
Géographie 
Histoire · '· 
Philosophie 
Psychologie 
Sciences .·· 

· juridiques 
. Science polï'tîque 

· . Sciences 
religieuses -
Sexologie 
Sociologie 
Travail social 
Famille des lettres 
Famille' des sciènces 
humaines 

1 
2 
1 
3 
3 . 

3 
2 

1 

11g 

,-.. ----.'• /1•11,-,-" ''· ,·,,,,,,,,, ___ _ 
,. t,°'évah.iaiion des étudiants et la subjectivité des professeurs 

~ . . . 

Extraits d'une lettre adressée le 25 
février à M . Denis Bertrand, doyen des 
études avancéès et de la recherche. 

Monsieur le doyen, 

( ... )En'automne81, j'ai suivi le cours 
de neurosp·ychopaihologie . (~SY~ 
8120), lequel cours était évalué de la 
façon suivante: 25% de la note flnale 
concernait un travail écrit, synthèse 
préparatoire à un séminaire d'une 
heure et demie, et le 75% restant étai t 
consacré à l'évaluation du séminaire 
proprement dit. · Le professeur m 'a 

_attribué la note •C• po,ur laquelle j'ai 
d'abord Intenté une modification de 
note, sans succès. J'ai ensuite de
mandé un comité de révision( ... ) qui , 
après consultation des intéressés, a · 
admis son Incapacité à t@iter le cas. 
Leur décision doit reposer sur des 
bases concrètes pour prétendre à 
.J!ot;,jectivi_té et , malheureusement, il 
ne sulisisteaucune t race du séminaire. 
que ( ai donné le 12 novembre 81; Il n'a 
été ni enregistré, ni franscrit. 
· ( ... )D'un côté on m'accorde un 
recours légal pour pal lier aux inconvé- · 
n ients possibles qu'implique d'avoir à 
subir le Jugement d'une seule person
ne( . .. )mals ce recol)rs ne peut s'exer
cer parce que le professeur( ... )a réussi 
à s 'échafauder un cours où il sera 
toujours celui qui détiendra le dernier 

mot sur l'évaluation; personne d'autre 
que lui n:a assisté à la performance 
académique de ses étudiants: Il est et . 
demeurera le seul capable de Juger 
leurs travaux. 

A quoi sert donc une réglementation 
qui permet une revlslon si Il n'y en a 
pas une autre qui la rend possible? 
Doit-on penser que les étudiants qui 
acceptent de se faire évaluer . orale•· 
ment «devraient savoir• qu'lmpllclte
ment ils consentent alors · aussi à 
s'immoler sûr l'autel de la subjectivité 
d'un seul professeur?( ... ) L'article 3.10 
du règlement no 8 (des 2e et 3e cycles) 
donne le droit aux étudiants de 
demander un comité de révision mals 
aucun article ne s.tipule les conditions 
de la possibilité d'exercice de ce droit. 

( .)l i me reste à vous d ire pourquoi 
j'ai tenu à ce que cette lettre soit 
rendue publique. Je considère que les 
enjeux qui sont ici en cause concer
nent.i'ensemble de tous les étudian ts 

. ' élè l'U'OAM"Sant'efi'ce'ptRin·t'l'o~êéux 
qui suivent des ·cours et qol sont 
assujettis à une évaluation otale sont 
susceptibles de faire une rencontre 
désagréable avec les inconvénients 
que je vieux de mentionner( ... ) . . 

Veuillez agréer, Monsieur le Doyen, 
l'expression de mes sent lrne,r,ts les 
plus distingués. 

Denis Bell•I• · 
étud lant de 2e cycle 

psy.chologle 

Embauche prochaine d'un technicien en prévention 
Copie d'une lettre adressée le 3 

mars 1982 à Madame Ginette Lépine, 
présidente du SEUQAM. 

Madame la présidente, 
Pqur faire suite à votre lettre du 11 

février et à la m ienne du 16 du ·même 
mois concernant les exercices ·d'in
cendies, je voudrais vous informer que 
le Service du personnel de l'Universi té 
est sur le point d'embaucher un 
Technicien en prévention. 

Ce poste a été aff_iché à l'intérieur de 
l'Université et dans les journaux. Le 
recrutement et la sélect ion devraient 
se terminer bientôt. Ce poste sera 
rattaché au Service de la protect ion 
publique. 

L'organisation des exercices d 'éva
cuation et la formation des divers 
responsables désignés par les unités 
administratives sont parmi les princi
pales attributions de la fonction. 

La personne choisie devra travai lier 
en étroite collaboration avec le comité 
conjoint Hygiène-Santé-Sécurité pré
vu à la convention collective 
SEUQAM-UQAM ·et aussi avec les 
Service.s des immeubles et de l'équi
pement en particulier , dans le cas 
présent pour améliorer la signalisation 
nécessaire à l'évacuation. 

La collaborat ion de tous les groupes 
d 'employés sera nécessaire au mo
ment d'effectuer les exercices. ~I 
faudra certainement procéder par 
étape surtout dans le cas des pavillons . 
qui présentent p lus de risques. 

Je tiens ·à vous assurer que le . 
vice-rectorat à l 'administrat ion et aux 
finances et les services concernés 
accorderont une attention prioritaire à 
cette question dés que le· poste sera 
comblé. Il va sans p ire que la 
contribution des employés est une 

condition nécessaire à la réalisation 
de ce projet. 

. En espérant que ces informations 
vous satisferon.t, je volis prie d'agréer, 
Madame la présidente, l 'exprëssion de 
mes sentiments les meilleurs. 

l'u.qam 
Editeur 

Le recteur · 
Claude Plchette 

Le service de l' information et _des 
relat ions publiques 
Université du Québec à Montréal• 
Case.postale 8888, Succursale • A• 
Montréal, Qué. , H3C 3P8 

Section infor,mation -Publlcatlons 
responsable: Pierre Gélinas. 

Rédaction: Claude Assel in , C laire 
Gaùthier, Pierre Gélinas, Denise Ne
veu, .Hélène Sabourin. 
Tél.: 282-6179. 

L'équipe de rédaction a l'ent ière 
respoAsabi lité du contenu du journal 
qui n'engage en rien la direction de 

· l'Université du Québec à Montréal. 

Publicité: Michel ine Chartier 
. Tél. : 282-6179 

Photographie: Service d'audiovisuel. 

Lettres Il l'uqam 
Les lettres à l'uqam doi.vent avoir au 
maximum 30 lignes dactylographiées, 
parvenir au journal le mardi, à m idi, 
précédant la date de publication , et. 
porter fa signature de ,leur au teur. 
OépOt légal 
Bibliothèque nationale du Québec. 
La reproduction des articles. avec 
mention obl igatoire, est au torisée 
sans préa','.i s. 
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Les enseignants face à• l'emploi 

Ouvrir les mentalités 
à la ·polyvalence 

Qu'est-ce qui attend les 
enseign-ants-es comme possi
bilités d'emploi après les étu-

_des? Qu'en est-il de la profes
sion comme telle? Voilà quel
ques-unes des principales · 
questions de fond que se sont 
posées plus de 150 finis
sants-es au bacc. d'éducation 
au préscolaire et d'enseigne- · 
ment au primaire (EPEP) au 
cours d'une réflexion de deux 
jours,, sorte de mini-colloque 
et dé team teaching tout à-la 
fois dans le cadre d\m sémi
naire-synthèse tenu au pavil
lon Lafontaine. 

L'emploi est rare; en 81, 

environ un cinquième des 
diplômés-es ont réussi à se 
caser dans l'enseignement du
rant l'année suivant la diplo- · 
mation. Prolongeant chacune 
des conférences en sessions 
de group-e, les participants-es 
ont dépassé le cadre de 
l'information ordinaire sur 
l'emploi pour envisager des 
solutions de rechange inspirés 
de la relation d'aide des 
modèles américa\ns. Une ?P
proche dynamique: né pas 

- attendre la Job to11t~ _cuite 
-qui risque d'ailleuhffôrt peu 
de s'offrir- songer à des 
avenues voisines, puis se faire 
une mentalité ouverte à la 

Pour les enfants dits psychotiques 

22 mars 1982, l'UQAM, Page 3 

Les professeurs-rés Claire Landry-LaRue, Huguette Ruliny-Van Dromme, Gérald Boutln [absent de la photo:· M. Claude 
. -Oubé] ont animé te colloque. - · 

polyvalence, mettre en valèur 
sa personnalité, voire se mon
trer agressif à l'amérie'aine. · 

Pour pallier la difficulté, on a 
émis l'idée d'un régime des 
stages intégré · aux études, 
système qui équivaudrait à la 
probation. 

La thérapie-par l'expression donne 

. Brèf, la, dure réalité est là. Les 
voies , habituelles sont blo
quées, on le "savait. Mais la 
prise de conscience devient 
plus claire, plus concrète. 
Partant, on sait maintenant 
quoi faire pour tenter de s'en 
sortir. 

Sous l'angle de l'exercice de 
la profession, l'idée -d'une 

Enfin, tant la description 
d'un cas ,type de projet péda
gogique en action, celui de 
l'école des Petits Castors 
(commission scolaire de Ville 
Jacques-Cartier), - que les d'heureux résultats 

Dans un atelier d'expression 
picturale du pavillon Lafontai
ne, six enfants mésadaptés 
profonds au plan socio-affectif 
se sont retrouvés deux fois la 
semaine, pendant trois ans. Ils 
étaient les hôtes du Laboratoi-

~,r.e.cte..i;ec;:~r~n ej,.wJe~.mQY.g.Os_ 
d'expression· de l'enfant. Son 
directeur, M. Robert Feger, a 
coordonné l'expérience avec · 
l'aide de deux assistantes de 
recherche et d'un corn ité théra
peutique, composé d'un psy
chiatre, d'un ergothérapeute, 
d'un psychopédagogue, d'un 
psycholog1,1e ... 

Cette thérapie par l'expres-
• sion s'est avérée un apport 

précieux dans l 'approche gfo
bale des problèmes vécus par 
d_es enfants dits psychotiques. 
Parmi lès grandes conclusior,s 
de l'étude, M. Feger souligne: 

. l' inf luence déterminante de 
l'environnement psycho-péda
gogique sur la communication 
entre les. enfants (agencement 
d'u l ocâl , dïspositiori du maté
riel, etc.); U[l atelier fermé, 
avec au ~entre une «table-

1 "'~lii!'îl _,_ ._ -~ ~:., ;.;,iJi~_ .1 
(~ ~fi,~~~ ,om%-8 

dentèllement, se sourient, se 
parlent ; ils sortent. ainsi de 
leur st ructure ' pathologique . 
pour se mettre, en rapport les 
uns avec les autres; 

dans Ùn espace relative
ment réduit où ils peuvent 

· circuler librement, la présence 
de l'adulte devient un élément 
'plus rassurant qu'angoissant; 
notamment, parce que les 
contacts physiques s'y trou
vent favorisés, I~ corps consti
tuant un problème imi;?ortant 
chez ces jeunes; c'est le cas, 

. palétte» .contenant les cou
leurs, les force à-se déplacer; -
petit à petit, ils en viennent à 
se frôler, se tamponnent acci-

par exemple, lorsqu'un moni
teur·leur prend la main pour les 
aider à étendre la peinture sur 
une feuille; 

Education éconornique:· en·tente .FQEE-UQAM . 

La Fondation québécoise 
d'éducation économique ins-. 
tallera son siège social au 
pavillon Read au début du 
mois d'avril. Outre la location 
]des espaces, ·1a - Fondation 
!entend développer des liens 
1avec l'UQAM. La nature de 
cette collaboration est définie 
dans un protocole· signé ré
cemment entre les deux par-
ties. · · -

A quoi s'engage plus parti
cul ièrement la Fondation qué
bécoise d'éducation économi

· que? 
Elle veut permettre aux 

professeurs, chercheur.s, étu
diants, un accès à sa banque 

' . ~ . . 
1 it a. 1 ,- • "-. • ~ • ' • ' \ : 1 1 1 1 

de données sur les ·ressources 
en éd•ucation économique 
(CIREE), en collaboration .avec 
le service de l'informati'que. 
Elle souhaite, dans la mesure 
de ses pos~ibilités, recevoir 
des stagiaires, offrir des con
trats -de recherche, faciliter 
l'accès aux organismes du 
milieu avec lesquels elle est en 
relation . 

La présente entente est 
conclue pour une durée de 14 
mois (jusqu'au 31 mai 1983), 
mais elle se renouvellera d'an
née en ann~e. automatique-

. ment, à moins que l'une des 
parties y mette fin. 

M. Robert Feger , 

·l'aspect «catharsistique» 
de l'acte de peindre a ~té de 
nouveau mis en évidence; au 
geste pictural se double en 
effet un geste corporel, des 
enfants se retroùvant parfois 
en transpiration au terme d'u
ne· séance de création; 

les jeux dramatiques effec
tués à partir des oeuvres 
picturales ont confirmé ces 
diverses évolutions. Le bilan 
de cette expétience sera consi
gné dans un ouvrage collectif, 
à paraître en 1983. 

D'autres études sur la repré
sentation. graphique sont en 
cours au Laboratoire: la codi
fication des oeuvres picturales 
d'enfants selon les travaux des 
spécialistes Claude Wiart et 
Daniel Widlôcher; .une analyse 
à trois dimensions de ces 
productions, abordées sous 
leurs aspects thématiques, 
sémantiques et sémiologi.
ques·; etc. 

Enfin, M. Feger annonce la
tenue d'une exposition didac
tique à la Galerie-UQAM en -
septembre prochain ., Le thé- _ 
me: «Les univers de l'enfance 
à travers l'expression pictura
ie». L'événement sera accom
pagné d'un diaporama, d'un 
vidéo et d'un mini-colloque. 
Ùne initiative du Laboratoire 
de recherche sur les moyens 
d'expression de l'enfant, fi
nancée par le PAFAC~UQAM et 
le département des scîences 
de l'éducation. . C.G. 

-.voeux de relance d'une me·il
leure image publique qe l'en
seignant -donner le son de 
cloche du milieu en diffusant 
les initiatives et les expérien
ces pédagogiques- ont tait 
l'objet de la réflexion commu
ne des futurs-es ensei-

· banq·ue· nationale d'emploi 
pour cadres et professionnels 
de l'enseignemênt_a été avan
cée. Quant à la probation , elle 
fait problème; la reconnais
sance s'accordant après deux 
·aRs d'enseignement suivant la 
certification dans une même 
commission scolaire, qu'ad
vient-i l des diplômés-es qui ne 
trouvent pas de travail dans 
leur sécteur de compétence? ""' 

-gnants-es, _ains i que des maî
tres de stages et directeurs 
d'ecolês -presênfs-: . 

«En .a,cceptant l'école' telle 
qu'elle est, on empêche les 
enfants de grandir ... et les 
adultes de rester vivants». 
Cette triste conclusion est 
émise par Janine Hohl, char
gée de cours à l'UQAM, qui 
vient de publier aux· Editions · 
coopératives Albert Saint-Mar
tin, en collaboration avec le 
PPMF-UQAM (Programme de 
perfectionnement des maîtres 
en français) un livre suscepti
ble d'alimenter les réflexions 
des parents, enseignants, 
éducateurs: «Les enfants n'ai-

-ment pas la pédagogie». 
Sous-titré «l'école en milieu 

socio-économiquement fai
ble», c'est toutefois l 'institu
tion scolaire dans son ensem
ble qui passe au crible. L'ou
vrage comprend des textes de 
natures différentes. En pre
mier lieu, ·un compte-rendu 
vivant d 'une série de visites 

C.A . 

effectuées- dans des classes· 
du milieu socio-économique
ment faible ou défavorisé de la 
Commis'sion des Ecoles ca
tholiques de Montréal, entre 

-1977et 1981. Succession d'ob
servaHons, d'impressions, de 
commentaires, d'analyses par
t icul ièrement sur les classes 
de maternelle «qui jouissent,,. 
selon l'auteurè, d'une marge 

· d'autonomie dans le système 
scolaire qui permet d'y voir une 
gamme de s ituat ions et de 
modalités pédagogiques, de 
même que des initiat ives nom
breuses qui· en révèlent plus 
sur les fonctions de l'école qu~ 
le niveau primaire, beaucoup 
plus uniformisé». «La mater-· 
nelle: du jeu au travail» consti
tue donc le plus volumineux 
chapitre; «Le primaire: la 
productivité sans procfuction 
et le silence des mots», est 
l'objet du deuxième. 

«Les enfants n'aiment pas la 
pédagogie» comprend égale
ment un texte descriptif amal
gamé au récit qui piolonge la 
réflexion, transmet 'ies infor
mations, renvoie au annexes 
qui éonstituent la dernière 
partie. Celles-ci son, ·me som
me de documents ; 9rtinents 
pour aider les le ~teurs à 
approfondir les piste., fournies 
par Mme Hohl. L'o• vrage se 
veut un instrument d· t ravail et 
d'animation commr;. )eux qui 
l'ont précédé dans · ,- colleé
tion «L'éducation muta
tion». 

D.N. 
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. 'Exposition "Tridimension-elles" 

Blanche Célanuy . 
Tatiana Demidoff-Séguin 
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Vernissage le 23 mars 1982:;-
à 20 heures 

La Galerie est ouverte du 
mercredi au dimanche 
de 12 à 18 heures 

\ 
\ 

Les fonds d'àrchives augment·ent de 20% 
Depuis deux ans, le service 

des archives a vu son volume 
de documents grossir de 20%. 
Et sa clientèle augmenter de 
13.5%. Les locaux qu'il occu
pe · maintenant ~w pavillon 
Phillips sont beaucoup plus 
vastes. Son personnel s'est 
enrichi d'un technicien. En 
somme, le servi.ce des archives 
se porte assez bien. C'est ce 
qui se dégage d'un document 
remis au secrétafre général 
(rapports annuels des années 
79-80 et 80-81 ). 

Cependant, disent les si
gnataires du document, Mme 
Bozena Bilikova-Jilek et Gilles 
Janson, si les archives·veu!ent 
faire face à la masse toujours 

croissante des documents et 
au nombre de demandes de 
renseignements et de recher
che, il faudra augmenter le 
personnel d'encore quatre per
sonnes. 

Les archives, én 1979-81, 
ont répondu à 3 246 demandes. 
El les venaient d'admfnistra
teurs de l'Université, d'em-, 
ployés des différents sérvices, 
de pr!Jfesseurs, d'étudiants, 
de syndicats de l'UQAM, et de 
gens de l'extérieur. 

Récemment, les archives 
organisaient une section au
diQ-visuelle. Dans cette divi
sion sont ou seront classés les 
photographies, les diapositi~ 

ves, les disques, les vidéo
cassettes, les affiches, les 
gravures, les films, les dessins 

· et autres documents du même 
genre. · ' · 

Soulignons que le& fonds 
privés, tou_çhant jusqu'alors le 
monde des arts et de celui de 
l'éducation, proviennent de
puis deux ans de sociétés ou 
d'associations scientifiques 
pionnièr€s du développement 
des sciences dU Qu~bec dans 
les années 1920. 

H.S. 
BREF ________ _ 

A la suite de l'incendie qui a 
détruit- le Centre _régiona) de 

Le Q,az Halon 1301 coupe la combustion en çinq sec 

. Valleyfield, de nouveaux · 10-
caux lùi ont été attribués: au . 
151, rue Victoria (suite 106) à 
Valleyfield. Les heures d'ac
cueil sont du lundi au rhercre
di, de 9 heures à 18 heures et 
les jeudi et . vendred_i, de 9 
heures à 17 heures. Le regis
traire a reporté au 1er avril 82 la 
date limite pour les étudiants 
qui désirent y présenter une 

Maints locaux de l'Universi
té sont munis du système 
d'extinction au Haton 1301: 
!'audio-visuel, la . Galerie 
UQAM, l'informatique, la sec-

·qui éteint le feu d'une façdn 
· différente de tout autre pro

duit. Alors que la plupart des 
· agents · d'extinction -co2 
eau ou mousse:.,- exercent une 
action physique, alors qu'ils 
attaquent le feu par étouffe
ment, refroidissemént ou . en 
isoJant le combustibl~ de 
l'oxygène, le Halon 1301 agit 
chimiquement pour arrêter le 
feu. Il arrête réellement le 
processus de combustion lui
même en interrompant la réac
tion en chaîne qui le propage 

' d'une mol'écule de combusti- ques secondes. en coupant la 
ble à l'autre. C'est pourquoi le chaîne du processus de com-
1301 éteint le feu plus vite. Il bustion. De plus, les sy::;tèmes 
empêche en plus le feu de se au Halon 1301 peuvent être 
ranimer et de reprendre tant déchargés dès que le feu est 

. tion des livres rares à la 
bi,bliothèque centrale, le servi
ce des archives. En quoi -

, consiste ce ,système? 

Le Halon 1301 est un .corn~ 
posé halogéné, sous forme 
gazeuse, incolore, inodore, · 
électriquement conducteur, et . 

que la concentration initiale de détecté, avant même que le 
1301 dans l'atmosphère du local soit évacué. En libérant le 
local est màintenue. Autres produit sans attendre l'évacua-
avantages, le Halon 1301 est tion, on éteint l'incendie plus 
très pe_u toxique, ne cause pas tôt, avant qu'il puisse causer 
de dommages matériels et ne de gros dégâts. Quant à la 

. laisse pas derrière lui de protection du personnel, le 
résidus à nettoyer. Bref, le Halon 1301 éteint les incen-
1301 ne combat pas le feu. Il dies avec le maximum de 
l'arrête chimiquement en quel~ sécurité . 

~emande d'admission pour la 
session d'été82 ainsi que pour 

. les programmes contingentés 
de la session d'automne 82. 

Une clinique de · la Croi_x
Rouge se tiendra à l'UQAM les 
22, 23 ef -24 mars, de 14h30 à 
20h30, sur la grande place du 
pavillon Judith-Jasmin. 
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Étude• lltt6raires 
Revue orientée prlnclpale
ment vers l'étude de la llttéra
ture d'expression française 
étendue également à celle du 
comparatisme. Chaque nu
méro est con sacré à un 
écrivain, un thème ou un 
genre. 

Lea-Cahiers de droit 
Consacrée à l'étude du droit 
nouveau, cette revue compte 
parmi ses collaborateurs d'é
minents juristes de plusieurs 
pays. Elle contlent des arti
cles, des notes, des chroni
ques et des Jugements Iné
dits. 
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Recherchea 
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Revue consacrée essentielle
ment à l'étude du mllleu 
québécois vu dans le con tex- · 
te des sociétés plus vastes· 

. auxquelles Il se rattache. 

Cahlsrs de 
gik>graphle du 
Qu6bec 
Les articles, notes, nouvelles 
el comptes rendus contenus 
dans cès Cahiers constituent 
une source de documentation 
dont le champ d'intérêt est 
loin de se !Imiter à la 
géographie canadienne. 

Toxlcomanlea 
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Service aoclal 
Des études sur le service 
social professionnel, des · 
analyses fondées sur les 
disciplines de base du.service 
social; sociologie, psycho
logie, économique; des étu
des sur les techniques du 
service social. . 

le naturaliste canadien 

Le Naturaliste 
canadien 
Des travau·x originaux ayant 
trait aux sciences biolog i
ques, agronomiques, fores
tières et géolbgiques, rédigés 
en français ou en anglais, et 
particulièrement centrés sur 
les ressources naturelles du 
Québec. 

Revue internationale de recherche et Information scientifique 
publiée par !'Unité de reèherche sur l'abus des drÔgues et de 
l'alcool (Unité RADA) sous les auspices de !'Université Laval. 
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Relations 
lndustrlell11 
Des articles sur les relations 
Industrielles, la législation 
sociale, l'économique du tra
vail, le syndicalisme, les 
problèmes Internationaux du 
travail , la jurlsprudénce du 
travail... . • 

LAVAL 
THEOLOGIQUE 
PHILOSOPHIQUE-

Laval th6ologlque 
et phlloaophlque 

'Fant par la diversité des 
auteurs que par l 'étendue des 
sujets traités, cette revue est 
un Instrument précieux de 

· promotion de la recherche 
théologique et philosophi
que. 

, Pavi llon Poul iot, Cité universitaire, Sainte-Foy 
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